
u* LA SEMIAINE RELIGIEUSE.

En 1882, il y eut une nouvelle visite pestorale L'archevêque'
de Québec confirma 108 personnes; alloua les comptes pour 18'?8-
79-80 81, et recommanda la démolition de la grande mais;on en
pierre construite par M. Fillion, presque en. face du presbytère
retuel. C., fut pour l'exécution d'une patrtie de ce travail que la
fabrique vota, le 6 juillet 1884, une somme de cinquante piiastres.
La démolition de cette maison ne fut terminéa définitivement
qu'en 1885. Dans la même année, on renouvolla les perrons de
l'église, et on fit le petit escalier en pierre, qui se trouve entre le
presbytère et la terrasse de l'église,

Jusque là, M. Fortin avait pu suffire seul à la desserte de la
paroisse, mais ses forces avaient tellement décliné depuis quel-
ques années, qu'il dut songer à donner sa démission ou ý deman-
der un auxiliaire. Alors, les marguillers, pour lui faciliter la
dernière alternative, décidèrent, le 13 novembre 1S85, de prier
l'archevêque de Québec, d'imposer la capitatioun aux familles qui
une paient pas la dirne.

Qu'y a-t-il do plus équitable, au reite, et en ver.tu do quel prin-
cipe leà familles qui ne cultivent pas la terre, pourraient-elles
raisonnablement piétendra être des-;ervies gratuitement? La
capitati-mn qui duvient loi dans une paroisse, ne devrait donc
jamais rencontrer cette opposition mesquine et injustifiable que
nons voyons s'afficher quelquefois

Grâce -à Dieu!1 il n'en fut pas ainsi au Caip Santé, et l'on eut la
sagesse do trouver bon ce que décréta i'urchevéque de Québec, que
nou3 reproduisons ici.

CAUSERIE RE.IEGIEUSE

Si les protestants acceptaient la Bibla toute entière, comme ils
s'en vantent faussement, ils ne pourraient plus être protest-ants.

En, Bible', cn effut, nous montre l'Eýglise étab!ie comme une
autorité d1octrinale et ntous ordonne de lui obéir: Ta es Pierre,
et sur cette pierre je bâtirai mon église. C.alui qui Vous écoute

"~écoute, celui qui vous méprisc me mu-tprixe."
La B'be nous montre aussi la tradition comme un des moyens par

lesquelï nous pouvons nons assurer de la doutrine de Jésus-Christ.
ilConservez, dit Saint .Paul, les tri.ditions qui vous ont été ensei-
g«nées soit de vive voix, soit par écrit." Or, l'Église, la traidition,
la Bibli, voili le christinnisme complet.


